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« le vernis progressiste
d’une société qui
se prétend tolérante »
Entretien avec Lloyd Newson

QuelestlesujetdeToBeStraightWith

You, la nouvelle création de DV8 ?

C’est une réflexion sur la tolérance

et l’intolérance, sur les différentes

cultures, sur la religion, et sur l’homo-

sexualité.

Qu’est-ce qui vous a conduit à mener

cette réflexion ?

Trois raisons principales, trois événe-

ments : au début des années 1990, j’ai

participé à la marche de la Gay Pride

qui passait par le quartier de Brixton

où vit, en grande majorité, la commu-

nauté afro-caribéenne. Mon petit-ami

de l’époque, qui était indien, et moi-

même,avonsétéfrappésparlesinsultes

etl’hostilitédontlesgensontfaitpreuve

à notre égard, alors que nous descen-

dions Brixton Road main dans la main.

Ce qui m’a beaucoup étonné, c’est que

desgensquifontpartied’uneminorité,

dont beaucoup de membres eux-

mêmes ont sans doute fait les frais du

racisme, mettent autant d’empresse-

mentàinsulteruneautreminorité.Nos

recherches ont montré que les Afro-

Caribéensétaienttrèscroyantsetque,

comme on pouvait s’y attendre, ils uti-

lisaient les textes religieux pour justi-

fier une attitude malveillante envers

les homosexuels. En 2006, Channel 4 a

diffusé un documentaire intitulé Gay

Muslims(LesMusulmanshomosexuels).

Deuxcentshommesetfemmeshomo-

sexuelsetmusulmansvivantenGrande-

Bretagne ont été interviewés, et seule

une personne sur les deux cents

souhaitait qu’on montre son visage à

l’écran. En conséquence, le documen-

taire consiste essentiellement en une

successiondegrosplanssurdesmains

et des pieds. Il est inquiétant de voir

que des gens qui vivent au XXIe siècle

dans un pays démocratique craignent

de parler ouvertement de leur sexua-

litéàcausedesreprésaillesqu’ilspour-

raient subir au sein de leur propre

communauté ethnique.

Actuellement,leterme«schisme»appa-

raîtpresquetouslesjoursdanslesjour-

naux pour désigner la scission que

pourrait provoquer la question homo-

sexuelle au sein de l’église anglicane.

Trente-huit archevêques et évêques

représententlaCommunionAnglicane

danslemondeentier,etuncertainnom-

bre d’entre eux ont annoncé qu’ils ne

se rendraient pas à la conférence de

Lambeth2008initiéeparl’Archevêque

de Cantorbéry car des invitations

avaientétéadresséesauxévêquespro-

gressistes qui tolèrent l’homosexua-

lité. L’an dernier, le courant dominant

de l’Église Anglicane a cherché à être

exempté de l’application de la loi sur

l’égalitésexuelle(EqualityAct – Sexual

OrientationRegulations)dontlesrégle-

mentations mises en place par le gou-

vernement en 2007 visaient à essayer

deluttercontreladiscriminationdont

sont victimes les homosexuels.

Des exemples comme ceux-là posent

la question de la manière dont une

société (ré)concilie croyances re-

ligieuses et droits de l’homme ou de

l’individu.

Comment vous y êtes-vous pris pour

réaliser ce spectacle et pourquoi cela

vous a-t-il pris autant de temps ?

Les thèmes qui sous-tendent To Be

StraightWithYousontcomplexes,sen-

sibles,assezdifficilesàmettreenmou-

vement. Pour la première fois dans

l’histoire de DV8, j’ai essayé de trou-

ver un auteur ou un texte suscepti-

bledem’aideràstructurermontravail.

Cependant, après six mois de re-

cherches, rien de ce que j’avais lu ou

vu ne me semblait cerner les ques-

tions particulières et les formes théâ-

trales que je voulais explorer. J’ai alors

pensé qu’une bonne approche consis-

terait à utiliser les témoignages des

gens directement concernés par ces

questions de religion et d’homo-

sexualité. Pour différentes raisons,

trouver des gens qui acceptent d’être

interviewés relevait de la gageure –

souvent parce qu’ils étaient trop

effrayés pour raconter leur histoire.

Nous avons engagé quelqu’un à plein



temps pour conduire ces entretiens,

et lamajoritédesgensquenousavons

interrogés a été trouvée grâce au

bouche à oreille, par le biais d’orga-

nismeschargésdudroitd’asile,auprès

de groupes qui défendent les droits

de l’homme et d’organisations

religieuses ou politiques. Nous avons

mis des annonces dans la presse,

déposé des brochures dans des bars

et des clubs homosexuels, et nous

sommes allés aux réunions des

groupes qui condamnent l’homo-

sexualité. Au total, nous avons inter-

viewé quatre-vingt-cinq personnes

qui habitent au Royaume-Uni ; des

hommes et des femmes, dont certains

sont à la fois religieux et homosexuels

tandis que d’autres ont dû choisir, des

membresduclergé,desmembresd’or-

ganismes liés aux droits de l’homme,

et des gens opposés à l’homosexua-

lité à cause de leurs convictions

religieuses.Nousavonségalementfait

des micros-trottoirs dans différents

quartiers de Londres, et nous avons

demandé aux passants ce qu’ils pen-

saient du mariage homosexuel, des

rapports entre religion et sexualité…

Votre création repose sur un texte.

Qui l’a finalement écrit ?

C’est un verbatim avec une dimension

théâtrale très marquée. Chaque mot

prononcé sur scène est issu de nos

interviews. Nous sommes très recon-

naissants aux gens que nous avons

interrogés de nous avoir raconté leur

histoire.

Quelles réactions espérez-vous sus-

citer?Ya-t-iluneidéequevousvouliez

faire passer ?

Parmi les gens que nous avons inter-

viewés, un grand nombre,notamment

au sein des communautés ethniques

qui ont une relation forte à la religion,

ont demandé à ce que leur identité de-

meure secrète ; ils craignaient de subir

des retombées si leur communauté

découvrait leur homosexualité. (…)

J’espère qu’à travers ce spectacle, le

public prendra conscience de ce que

vivent ceux qui se cachent sous le

vernis progressiste d’une société qui

se prétend tolérante.

Propos recueillis par David Sanson et traduits de
l’anglais par Estelle Folest

Lloyd Newson

Australien,psychologuedeformation,

son intérêt pour la danse a grandi pen-

dant ses études de psychologie et l’a

conduit à la London Contemporary

Dance School. De 1981 à 1985, il est

chorégrapheetdanseurauseindel’Ex-

temporary dance Theatre. Il travaille

alorsavecdenombreuxchorégraphes

dont Karole Armitage, Michael Clarke,

David Gordon, Daniel Larrieu et Dan

Wagoner. En 1986, il devient directeur

delacompagnieDV8PhysicalTheatre.

DV8 au Festival d’Automne :

Enter Achilles, 1997, Maison des Arts

de Créteil ; The Cost of Living, 2003,

Théâtre de la Ville ; Just for Show, 2005,

Théâtre de la Ville

Manifestation présentée dans le cadre de
la Saison culturelle européenne en France
(1er juillet – 31 décembre 2008)

Partenaires média du Festival
d’Automne à Paris :

Avec le soutien de :

©
M

at
t

N
et

th
ei

m



Faites le tour du Monde
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